Le mot
Le terme mot est d’un usage commun. Il est fréquemment utilisé mais le définir précisément pose problème. En effet, la description du lexique pose tout d’abord le problème de l’unité. Qu’est-ce qu’un mot ? Sa définition dépend du point de vue que l’on adopte. Selon que l’on fasse référence au mot graphique, phonétique, sémantique ou encore lexical, l’ensemble d’objets que recouvre la définition diffère. 
Mot graphique 
	Le mot graphique correspond à une suite de lettres entre deux blancs. Cependant, un même mot graphique peut renvoyer à plusieurs mots grammaticalement différents. Exemple : le mot chantais peut représenter une première ou une deuxième personne à l’imparfait.
Mot phonétique
Le mot phonétique renvoie à une suite de sons entre deux pauses. Cependant, les mots phonétiques ne correspondent pas toujours aux mots graphiques. En effet, à un mot phonétique peuvent correspondre plusieurs mots graphiques. Exemples : [ʃ ɑ̃ t ɛ] correspond  aux mots graphiques chantais, chantait, chantaient. 
	De plus, les pauses ne correspondent pas toujours aux blancs graphiques. Ainsi, lorsque des mots commencent par des voyelles, ils peuvent être unis au mot précédent, entre autre, par des phénomènes de liaison (ex. : les enfants) ou d’élision (ex. : l’ami). 
Mot sémantique
D’un point de vue sémantique, le mot se caractérise par le fait qu’à l’intérieur d’une phrase, il est porteur d’une unité de sens aisément définissable. 
L’idéal serait que cette unité de sens corresponde à une unité graphique. Or, une séquence de plusieurs mots graphiques peut correspondre à un seul mot sémantique. Par exemple, certains mots composés comme pomme de terre, porte-avions, qu’en-dira-t-on, etc. 
Mot lexical
	Le mot lexical ou lexème est la forme basique du mot graphique, dépourvu de toutes les variations formelles possibles. Exemple : parl- dans parlions.
La plus petite unité significative 
Depuis le développement des notions de syntagme et de morphème, la notion de mot a été reconsidérée par de nombreux linguistes, et des doutes sérieux ont été émis quant à sa pertinence.
Certes, le mot est conçu comme une unité, néanmoins, il mêle plusieurs niveaux : il est à la fois porteur d’un lexème et de divers renseignements grammaticaux qui relèvent de niveaux d’analyse différents.
Les critiques et interrogations à l’égard du mot ont montré qu’il existait d’autres types d’unités significatives. Actuellement, le morphème est considéré comme une unité significative linguistiquement plus pertinente que le mot. Même si le mot a longtemps servi d’unité minimale d’analyse et qu’il demeure dans le langage courant, l’unité de base de la langue, aujourd’hui, il se voit supplanté par la notion de morphème. En effet, c’est le morphème qui, de nos jours, est considéré linguistiquement comme la plus petite unité significative.   

